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inesperada a su XV Conde, jefe de las mismas, que supo acrecen- 
tar con su merecido prestigio, el renombre y justa consideración de 
titulo y linaje que tan dignamente representaba. Reciban sus fami- 
liares, muy en particular los hermanos del fallecido Conde, el tes- 
timonio de nuestra más sincera condolencia, dolorosamente afecta- 
dos por la muerte del que nunca olvidaremos. 

Tomás DE ATAURI MANCHOLA 

H O M M A G E  
Si, dans sa terre natale, D. Joaquín Mendizabal y Gortazar 

Comte de Peñaflorida, ne comptait que des amis, sa “querencia” 
—je veux dire la cercle de ceux qu’il aimait et qui l’aimaient— 
ne se limitait pas aux frontières de sa patrie. La sympathie qu’il 
dégageait, avec sa simplicité, sa cordialité franche, son accueil 
toujours si affectueux, avec aussi ces qualités de race qui, où qu’il 
soit, font reconnaître le vrai gentilhomme, était de celles à la- 
quelle tous les êtres sont sensibles, quelle soit leur classe sociale 
et leur nationalité. 

Combien de mes compatriotes ont eu recours à ses obligeants 
services, en quelque difficulté où ennui qu’ils rencontraient. Tout 
ce qu’il pouvait faire en l’occurrence, D. Joaquín l’accomplissait 
aussitôt, comme une chose toute simple pour laquelle on ne lui 
devait nulle reconnaissance. Avec quelle délicatesse de cœur se 
dépensait-il pour ses amis, tout à la joie de faire plaisir, en se 
gardant surtout de marquer qu’on le dérangeait et qu’il se gê- 
nait pour vous. 

Mais, là où éclataient le mieux la qualité et la noblesse de 
cette âme d‘élite, n’était-ce pas ce domaine professionnel des mi- 
nes et de la géologie qu’il avait fait sien? Lequel d‘entre nous l’a 
jamais entendu parler de lui, vanter ses propres travaux? Iñ 
n’avait que des mots obligeants, des appréciations flatteuses pour 
l’œuvre de ses confrères, sans jamais mettre en avant la sienne: 
c’eût été, à ses yeux, manquer à la politesse qu’on doit 
à ses hôtes. 

J’avais fait sa connaissance, il y a plus de vingt ans, grâce à 
son beau-frère, D. Alfonso del Valle, qui, lui aussi, n’est plus de 
ce monde. D. Alfonso, également géologue, fut Directeur de l’Ins- 
titut Géologique d‘Espagne. Ils eussent été frères qu’ils n’auraient 
pas montré, l’un et I’autre, plus de bonté, plus de cœur, plus de 
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mérite. Que la Comtesse de Peñaflorida et D.ª Maria-Luisa del 
Valle me permettent de réunir dans la même pensée reconnaissan- 
te ces deux savants espagnols auxquels je dois tant et ne puis 
penser sans une émotion profonde. 

Ames d‘élite, l’un et l’autre, que le Seigneur a rappelés à lui 
pour leur donner plus tôt la récompense à laquelle ils avaient 
droit, et peut-être aussi pour qu’ils puissent veiller plus effica- 
cement, de là-haut, sur ceux qu’ils ont laissés ici-bas et qui leur 
étaient les plus chers; ceux-là mêmes devant la douleur des- 
quels nous nous inclinons très bas. 

En terminant, je voudrais évoquer, tant ils s’appliquent au 
cas de Joaquín de Peñaflorida, les mots bouleversants qui vin- 
rent aux lèvres de notre grand Bossuet lorsque, pleurant “Ma- 
dame” (Henriette d‘Angleterre, belle-sœur de Louis XIV) arra- 
chée à l’affection de tous dune façon non moins tragique, il 
disait: 

“Madame fut douce envers la mort comme elle l’était 
”envars tout le monde. Son grand cœur ni ne s’aigrit, ni 
“ne s’emporta contre elle. Elle ne la brave pas non plus 
“avec fierté, contente de l’envisager sans émotion, et de 
‘‘la recevoir sans trouble”. 

Cette grandeur d‘âme, jointe à une bonté et à un charme 
inexprimables, ne sont-elles pas les qualités exceptionnelles qui 
nous font ressentir plus cruellement la perte irréparable de l’un 
de nos plus chers et meilleurs amis? 
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